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               Le  23 février 2015 
       A la Direction des écoles catholiques 
Madame la Directrice, 
Monsieur le Directeur, 
 
OBJET : 4ème   affiche de pastorale 2014-2015  
 
Émotions.  
Le drame du 7 janvier 2015 fut un choc. Il a suscité des émotions en sens divers : peur de 
l'amalgame et de la violence, colère pour les blessures, haine pour les coupables, tristesse 
pour les morts, passion dans les débats, désir d'agir... Confrontée à ces événements, notre 
conscience plus ou moins éclairée les interprète et nous pousse à agir. Nos émotions nous 
font sortir de nous-même. S’il  y a des contagions émotionnelles destructrices, il y en a d’autres 
qui sont bénéfiques. Des milliers de personnes ont convergé vers le centre de Paris pour 
s’exprimer ensemble sous la bannière « Je suis Charlie ». Ensuite, les choses se sont 
décantées, l’émotion a fait place à la réflexion et des initiatives en sens divers ont vu le jour.  
Comment convertissons-nous nos émotions et en vue de quoi ?  
 
Divinement humain, Jésus est mu par ses émotions. Il partage la joie des mariés à Cana. Il 
est sensible à la souffrance des malades et des exclus. Il s’irrite quand ses disciples sont lents 
à comprendre. Il pleure son ami Lazare. Il se met aux côtés de la femme humiliée. Il est en 
colère contre les marchands du temple. Il est seul et angoissé à l‘heure de sa mort. Il rejoint 
les disciples qui cheminent tout tristes vers Emmaüs, il leur explique les Ecritures et rend leur 
cœur tout brulant. Sa grande sensibilité lui permet de se faire proche de chacun. Sa colère se 
mue en force de résistance pacifique. Bien qu’irrité, il reste patient et  confiant. Rempli de 
compassion, il soigne et remet debout. 
 
Nommer ses propres émotions, être sensible à celles des autres et les reconnaître pour se 
comprendre et se faire proche, cela n’est pas toujours facile. C’est un apprentissage qui se 
fait aussi à l’école si l’élève perçoit son professeur, son directeur ou son éducateur comme 
une personne humaine capable d’empathie. L’angoisse du professeur débutant peut se muer 
en complicité s’il rencontre une oreille attentive. La joie partagée des réussites devient source 
de motivation. La tristesse confiée et reconnue de la mort d’un proche allège le fardeau. Les 
exemples peuvent être multipliés à l’infini. 
 
Cette affiche et les pistes d’animation seront l’occasion de découvrir comment Jésus est mu 
par ses émotions et comment nos émotions peuvent nous rendre plus humains.  
Madame la Directrice, Monsieur le Directeur, je vous souhaite une école où les émotions sont 
sources de contagions positives. Avec mes salutations respectueuses.  
 

Pour la CIPS 
Myriam Gesché 


